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" Messieurs, vous le savez déjà comme toute la France, la Cham-
bre vient de faire une perte cruelle.

" Dans ces cathédrales, où lui-meme il a fait entendre tant
d'oraisons funübres dont quelques-une ressteront historiques, Mgr
l'éveque d'Angers sera glorifié par l'Eglise pour les services qu'il
lui a rendus et pour ses vertus.

"Ici je dois adresser, au nom de l'Assemblée, notre dernier et
respectueux salut au collègue éminent qui laissera un grand vide
parmi ceux qui l'entouraient de plus près, et qni marquera à la
tribune française. (Applaudissements).

"Cette éloquence était bien celle qui convient aux libres délibéra.
tions des assemblées politiques ; prodigue d'elle-même, toujours
prete à la lutte, armée depuis longtemps sur toutes les quéstions,
également à l'aise dans la revendication des plus grandsaprincipes
et dans le maniement de la tactique la plus souple, elle valut à
notre collègue plus'd'un succès parlementaire.

" Elle out la bonne fortune de réunir plusieurs fois tous les
cours dans une émotion commune......

La Hollande Catholique.

De Limburg, en Hollande, où il y aun Collège missionnaire des
Pères français qui étaient expulsés de la France en 1830, le R P.
Thiriet, O. M. I., a écrit une lettre dont nous reproduisons une
partie notable qui, nous le pensons, intéressera fortement les
lecteurs de la Semaine Réligieuse. " Ce pays étranger, dit-il, n'est
pas sans charme. Quoiqu'on n'y trouve ni le ciel azuré d'Italie ni
les panoramas grandiosos des Alpes, il ne faut pas s'imaginer que
nous sommes toujours enterrés dans des brumes épaisses, ni que
nous demeurons au milieu de plaines marécageuses, stériles et
monotones. Au contraire, la partie de la Hollande que nous habi-
tons est d'une aspect agréable, très varié et très pittoresque, pen-
dant que le climat est parfaitement salubre. Cette partie de la
Hollande mérite bien le nom de Il Petite Guisse " qui lui a été
d:nné. Même on trouve ici des choses curieuses qui n'existent pas

pâetout. Les collines qui charment la vue par leurs méandres
compliqués ,ont percées par des passages ou galeries souterraines
et sinuouses qui le croisent en tous les sens, et forment une espèce

î de labyrinthe d'une vaste étendue. L'opinion générale est que ces
excavations -sont d'ancienne date-et furent formées par l'extraction
de la pierre dont on s'est servi pour construire les bâtisses de Maes-
triclit et les autres villos avoisinantes. On a fait ici beaàucoup de
découvertes d'une très grande valeur, tant pour la géologie que
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